
Ode à l'Amour

Ceci n'est nullement une critique, un article d'actualité. C'est l'acte Libérateur, d'un amour passé.

J’aurais voulu une petite partie de toi, une toute petite partie. Une partie que j’aurais enfoui dans une poche, une enveloppe, un
cahier, un livre un peu vieillot, un tiroir un peu cassé. Une partie que j’aurais enfoui au plus profond de mon cœur. J’aurais voulu
une petite partie de toi, une toute petite partie.

Je ne saurais jamais véritablement vous expliquer ce sentiment de torture profonde de l’esprit, là où plus personne n’existe à
part vous. Vous et votre musique intérieure, habituelle solitude. Un peu comme une sorte de refrain intérieur, douce mélodie
aux accords ensanglantés. Je sais par contre qu’elle vous déchire, déchire jusqu’aux os, jusqu’à ce que vos membres ne soient
que de petits bribes d’instants perdus. Je sais qu’elle vous ronge, même lorsqu’elle est guérie. Elle vous ronge, et elle pénètre
en silence une partie de votre esprit. Quand elle vient prendre de vos nouvelles, votre esprit refuse cette partie. Il l’engueule,
elle pleure. Elle devient rouge. Rouge à lèvre carmin. Rouge à lèvre à moitié consumé, rouge à lèvre abîmé.

J’aurais voulu une petite partie de toi, une toute petite partie. Une partie que j’aurais enfoui quelque part au fond de mon être.
Une partie que j’aurais enfoui et que j’aurais supprimé à tout jamais. Un swing de Renaissance. J’aurais voulu une petite partie
de toi, une toute petite partie.
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